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L'INVITATION A
NE PAS DINER

Les sept ou huit étages furent es-
soufflants à gravir.

MM. Rédièze et Fondazur péné
trérent avec un léger retard dans la
délabrée mansarde de leur amphy-
trion, M. Dupoussin.

Les conviés étaient avertis de la
négative bombance qui les attendait.
Il était convenu que le "m menu" se
rait digne de son nom restrictif en ce
sens qu'il se réduirait à totalement
rien.

On prit place autour de la table
déjà toute desservie et l'illusoire fes-
tin aussitôt commença par l'absorp-
tion d'un potage inexistant.

Expliquons ici que les trois com-
mensaux étaient d'anciens " nourri-
risons " des muses, expression clas-
sique, mais légendairement empreinte
d'ironie.

M. Rédièze, se croyant un sympho-
niste "consommé" ne récoltait de la
culture des " sons" qu'un pain quoti-
dien symbolique.

M. Fondazur s'adonnait au contra-
dictoire exercice de vivre en pcëte
parnassien. Ses longs cheveux
étaient ceux qu'il se faisait.

M. Dupoussin, peintre d'atributs
pour salle à manger, gouachait no-
tamment des volailles et gibiers
lesquels, bien que pris " sur le vif,"
avaient le défaut de n'asumer aucune
signification posthumement culinaire.
Jamais M. Dupoussin n'avait pu su'-
vre jusqu'au bout l'intéressante évo
tion libre échangiste et monétaire que
parcourt une victuaille pour passer
de l'esthétique picturale à des états
nutritifs.

Le meme M. Dupoussin ayant
autrefois juré de brosser probable.
ment les décors d'un opéra que M.
Réditze et Fondazur élucubreraient
peut être, en collaboration, la triple
intimité s'était conclue au cri fameux
de: .

I Place aux jeunes 1 "
Il s'ensuivit une ère de privations

tellement persistante lue M. Dupous-
sin résolut, enfin, de commémorer la
situation par cet imaginaire petit
repas allégorisé comme cela, sans
façon, sur le pouce,

La causerie resta d'abord languis-
sante ainsi qu'il arrive au début de
toute agape et, surtout, durant les
préliminaires d'une fictive réfection.

-D'où vient cette ombre de tapio
ca ?- fit pourtant M. Fondazur.

-Elle est vraiment d'unc impalpa-
bilité charmante 1

-Ma foi I répliqua modestement
M. Dupoussin, j'ai commandé notre
non-diner au " Veau. qui ne tête pas,"
restaurant assez connu du monde ar-
tistique et littéraire.

L'immatériel bouillon fut suivi d'un
plat de poisson à l'instar de ceux
d'avril. C'était un tronçon supposé
de serpent de mer servi dans un
vieux numéro du Constitutionnel.

La conversation, alors, quelque
peu s'anima. On applaudissait parti-
culièrement aux traits d'humeur dont
le rédacteur Id'entre-filets" chargé
de la cuisine de l'ancien journal avait
assaisonné la description du fabuleux
ophidien océanique.

La contemplation d'une large tran-
che de porc frais, autrefois peinte
'' de chic " par M. Dupoussin, figura
le rôti et déchalna la gaieté générale.

-On dirait du neveu de boeuf ! ex-
prima M. Fondazur.

-On en mangerait I convint M.
Rédièze.

Le dessert alla de soi. Ces mes-
sieurs représentaient autant de " fruits
secs " et sur les traditionnels " quatre
mendiants " ils étaient au moins troig.
Quelques vers débités par M. Fou-
dazur dét:rminèrent l'illueion que le
fromage marchait tout seul.

La partie bachique ne fut pas
moins brillante :

-Tout est vain I avait philosophi-
quement proféré M. Fondazur.

Grace à cet à-peu-près vinicole
et biblique, la griserie morale ne
connut plus de limites. Les bavar-
dages, les effusions allaient erescenda

M. Dupoussin rappelait les cons-
tants et décisifs insuccès de jadis.

-C'était le mauvais temps I regret-
ta M. Rédièze.

-J'ai échoué comme un simple
homme de -.énie, proclama M. Fonda
zur; et pourtant - ajouta-t-il en se
frappant le front d'un coup sec - et
pourtant, il n'y avait rien là 1...

Les esprits emballés de la sorte, on
se persuada que le chimérique ban-
quet ne pouvait dignement se c'ôturer
que par un fort semblant de liqueurs
assorties. On huma l'hypothèse de
quelques rhums reseés à la Jamaique,
on se complut à des idées de fines-
champagnes, d'une finesse de parfaif
irréed ; outrant, enfin, l'apparence
d'orgie on feignit un abus des sugges-
tifs é ixirs distil.és par les Chartreux.

C'était par trop de simulée intem-
pérance I

Successivement les pseudo bousti
failleurs roulèrent sous la table. M
Fondazur était gavé d'inatition, M
D poussin bourré de vide et M Ré.
dièse saturé de néant.

C'était ce que le vulgaire appelle
une " fausse digestion."

Le lendemain, jour d'ailleurs fixe
par le proprio pour l'expulsion de
l'insolvable Dupoussin, on trouva le
trio complètement défunt dans l'inter.-
tion, sans doute narquoise, de ne pa-
raitre qu'ivre-mort,

D'où le pipelet estima qu'il est im-
prudent de ne rien prendre entre les
absences de repas et que ces mes-
sieurs les "artistes " ont tort de tou-
jours crier :

" Place au jeûne 1"
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Chansons Notées à 10c
Cea ehansonm sont envoyées france sur réception

de dix cents par chanson.
AIEs D'orPa

101 La Fille du Tambour-M.-Le fruit défendu.
lis Carmen-L'amour est enfant de Bohime.
las Le Jour et la Nuit-Ce qu'cn 1 pelle aimer.
i04 Le coeur et la Min-Chanson n sqe105 Le Grand Mogol-Chanson du KiriKrbi.
0 Les Cloches Cornevie-La légende due

cloches.
187 LI 28 Jeurade Clairette-Attention I ma pe-

lt't cocotte.
lU8 Gillatte de i arbonne-BSouv'ra du Jeunes an.
119 La belle Hélîne--Un mar sa ge.
110 Lu Cloches de Corneville--han du Cidre.
U lsse Nitoubehe-Babt et cadet

112 Le Petit Duo-L'ue de l'amour.
11 Lillte de Narbonn-Le Paradis de la Francs.
114 La Pousse des Caaies-Mon p'tita i eshtr.
US Lu Cloches de Ceraeviile-R'gurdaa par ai.

rgrduoe pr- :Id.Mrei.

11s Lua Mouqeaire de la E-h I Msseus.
i17 La Cigale et la Fourmi-Petit NoS)..
UlS La Msoîte-Cesenvoyis du ]Paradis.
189 Pleur de thé-Buvons encore.
120 Si j'étais roi--Si vous cries avoir iIvé
121 Luoi dr u de Viss-raNd aole parRoe.

u na e nuit d'été-a onte élas12il etto-emmevarie, fol qui S'y fle,
20 Carmen-Chason du toréador.
12 Mme nvt-Qund U heruhe dansse c-

Telle.
12 Fleur eThé-Je suie an dn le Japon.
In La timbale d'argent-Coupleis de la timbale.
1 La Fille du Tambour-Major--Petit Français.

LM la Maotte-Cou lt t d e PréGuse.
10 Ie Favorite-Romane extraite du Sue.
131 Guillaume Teli-Bols immobile.
13 La Pirlehole--On sait "ior quand on sestu-
188 d'n'oEcn aisý u îepas.
134 es Ciochus de Coruevlle-hta du Marquis.
im Dooac-L amour, c'est le solen.

ad %Muvbre-Dvien que ma voix Implore
187 16e'e-s toi mon ime.

io - légende S la grosn a".
18 Miguon-Elie ne croyait pas

oe CIUNONWrE, UTrC.
801Pal-mo laCharité-Grnd succès parisien.

2 "r bien palr-Chanso

1 Ls te Paria -Scie d'atelier.

25 o l etdu Cta rehanson-Vale.fna-
807Ell a 10nos laMrelaicCasu

m06 Ies'afaiedTie-hanson boire.
289 ' -Chand-Caonnettn e.
210 ect r d'onnbue-Chansonnette.
slui parmi d'dtre nible-Chanonue
211 A e ugène-Balangoire militaire.
918 h Joseph-Eengalns.
J14 Trula la--Chanson comique.

li xdes-le--Chansonnclte.
910 Montacsspolka-Chamso-polka.
217 esfnds d'magsiini-Débaiage comique.
lis Jeme tout mal--grivoisemie.

19rospour un aou-Duett.
221 1a rrilse lle-chasnnotte Gubert
mS Ladêes rats-Casn-marche.
m2 L msecndineCat patriotique.

224 Les l lct i sChausounette.
126 adm Ipv i ve. donc avec moi I
mS uet Bsn-NaIe-Fusciale.
2MR7 Feslu baisers dues d'moiseUue-omance.

1.5L'onur et larget-.Chansn.
Ise e promène-uhansonetle

92 Louvrier de notre pays-Canson.
231 Le. reclamoeéibrea-Chasoaette.

USQuenaess-volus ?-Cohasounette.L> pla dus bitons d'cbslsee-Du'te tental-

256j roie u ond-Chbansonette.
i'sotunor I-Chansonnette.

385Çavutps a pesne"iuparler-Cah. comique
US Lano-e l BiadOauson comique.
240A bad àlalune-.Chanson comique.

241Ves uctt-hnnnt.

d4 ace s 13 Ilz-hasnmaee
14 ce t-hansone fi-esiee

54 uehCansonnette alie
24Ah fan si tu Sayni-Canaoante.
2&7 C'est! cein anoneto

V4 P1do

Montréal.

OR4 Nos amoueume-Chan.
M 'n dans tu cheveux-Mélodi-vals.M6 a tout 'que J'peux fair' pour vous I'aite.

su7 noce des nus-Chansonnette.
U5 marche de oommis-voyagenra.

Mes anoenq-Ohanson comique.
260 Ainsismit-il Bulrjlo Billi1

1 Lensammé I hsanon militaire.M2 vieux mendlant-Chansonnette.
&c iaelle et on-hsoeî.

264 Oh I la I oh I la la 1-Parodie de Oh I la la I
265 Le pieds d'ma sanr-Chansonnette.
M6 9l tu. t'en vie--Chanso.

167 lafemme est un trésor.-BSène comique.
S X I cmrsone oique.
M6 J't'a f'rst monter aur les ch'vaux d'boià-i'ay-

naenuhbe.
WY0 la lapin de Jeennette-Chanonettu.ti fl aurait dù m'privenir-Chamsnnette.
Es ma r'fus son parapluie - Lamenatation

874 L muuet--Do.
5 e nn d'vette Gulbert.

£75 La Zerre-hansn.ý7e1
En ameureux-Romanoe.

siso gm bcaoeten k tMner

esxeept ceux qui sont iri-Chansonnette.
51 rtator.- - nnanson.

necs imiuigtm-ch de Vrand.
. , paemtm hason w raàdu

2M uthazson dn ' cigale'.

sAh IV;.re oii
l s quel' cmuette

* taipetts soldate .
5s2 Vive la roe.
291 Shklilal
2s In peut 'tre-mper d.9 le
M1 Paspmi:hoe e p beaucoup.
29 he mam who broke the Bank et Monte Carle.
M6 omment an fait ion droiî-chanson-marehe.
21 Voulez-vous dei homards-chausonntte.

ls mémoired'une e t,
219 Du Pare Bollner au bout d'la villech'nette.
Me0 La Parisienne fait cûome 0&
SR Lettre à la mimeu.
ls A la Butille.
s0 2 u ré dchaleur--Chanoonnette

a chann des matult-Chasonnete
0 ousd'Aatole-Bomanc comique

417 Ru avre-Chsonnette.
mac dKlondyk-ahant ds mineurs.

309 C'u laPtMari'-I-Onls-Rverie.
31 K io l-Chanionueue comiqe
81 ioctao Dans mea patrie.
812 Ce q neJam-toanc.

18 Noet blanc quJ'ai deux grn-ds boeufs.
814 AhImine-UIanson.

è1 erire la musique Militir-Marche.

817 Un rer judieaire-ansounette.
85attnd votre retor-hnia%.

36 Tencin 
e'tou pour meaCh. 

."
194 a Vctoie-Cantdu peuple.
833~-a-a-ou-d-a-.homo amdrIcala.
827 'es M.~avnce Chamanqet.

MONOLOGUES
Oumonogusmt envoyés franco sur r6cep-

lies de dix mants pu monologue.
40 l aux brsdu Pô.

de9 s'sl'iuit du la ru at-Jae<uLs
vygsd'une pues.

406 mui

4107 hIle verti1
40 eCoue-Mort.

49 Lagade Sarah.
411 ahe et la grenouuwl

412 emalede -. g.

6' ons ilsps
417 Bous.
41 er = &omri du vengeus,S r de=.


